
Ami de la religion et de la Patrie.

Avis aux 1Marchands,

IMPORTANT POUR LE COMMERCE ET L'INDUSTRIE.

LE Propriétaire de l'Ami de la Rligion et de la Patrie prend la liberté'd'offrir à ses
amis et au'public.en général ses remerciements sincères pour l'ncourgqmet

vraiment libéral dont on a bien voulu le favoriser.l Il se flatte qu'on lui contiierâ les
mêmes faveurs à l'avenir, et de soin côté il iie aessera de redoubler. de soin t d'aten-
ions poir mériter sa pùrt du patronage public.

Voici la saison desaffaires qut va bientôt commencer pour le commerce ot l'irdustrio
en général, nous nous, permettrons de rappeler. aux archands-canaens, le,
avantages immenses defaire des annonces. Aucun poiple,.nefai pl d'annonces
dans les jouinaux que le peuple Anglais et le peuple des EtasLUnis Leurs; journaux
sont couverts d'annonces. . Ce fait seul démon re l'utilité,. la nécessité mêrme des
annonces dars les papicrs.nouvelles. Téu.les hommes d'atiaires.doivent- tre'con-
vaincus que Panonce popularise leurs établissèment,.leur tningasins ou leur boutiquee
Point de vogue sans annonces.

La circulation de l'A1mi dc la Religion et de la, Patrie s'étendant apideinent.de jour
en jour, parmi toute.les classes de la ociété, vu la modicité de son prix d'abonaenient,
ce journal devient un excellent centr de publicité. WI. les marchande, qui oudro1i
bien nous honorer de leurs client lles, pourront annoncer dle toute inaîire etaven
toute l'originalité 1 ssible. .

Pour donner de facilités aux: personnes qui annoncent, nous avons adopté un .plan

qui ne manquera pas d'être avantageux pour le commerce.
A dater de ce jour, nous affermerons à l'année, les colonnes ou partie de colonnes,

de notre journai, pour Ilassuirne die £ aux marchands ou autres personnes qi sont dais
la nécessité d'nàoncer. Par ce moyen, la pervnuiie à qui on ama amimi con4dù un
quarré quelcnque dans.e journal, pourra remplacer à chaque numéro, ou tottfds les
semaines,ses annonces:iar de nouvelles annonces, suivant les engagenentà donVónus.

Nous espéronïquece nouveau moyen, aura l'efi'et d'engager lit piugrande partie
es marchands canadiens-fiançais à s'annoncer.
Quêbec, -2 mèrrs1S49.

-goseph Petitelerc, Notaire, rue St.
oJJosephi, .N . 14, Hauite-Ville.

Qcbé, ~6-mai 184-S.,.
EXTRAIT COMPOSE DEL

DU DOCTEUR TOWNSEND.
Cet extrait est mis en bouteille> d'unepinte ;-

il vt à six fois meilleur marché, plus agréable et
garanti supérieur a tout aute sendu sjusqu'à pé-
sent. Il guérit les maladies sans taire votuir,
sans purger, a laibhir ni déranger le patient et il
est particuliérement favorable comme

MtfDECINC DE L'AUToMtNE ET 1E tv'ER.
-La grande beauté et la supériorité de cette Salse-

pareille sur tous les autres remèdes est que tout
en es.tirpant la maladie il doeme Cela vigueur au
corps.

SOIN DE LA CONSOMP TION
DONNER DES roRcES ET iuRcEn,

LA CONSOMPTION PEUT SE GUERIR.

La Bronchite, Consomption, a u rladic
diu l'oe, le Rluuiie,' la Toux, lesj Catar-
rMes, l'.dsttec, le Cracleiucent cd

Sang, le mal de Poitrine, /c 'Sang
quni se port C la tête, les Sueurs

Froudes -ute Expectoration
difficile- ou trop abondantc,

les douleu's de Coté, etc,
ont été gueries et pC£-

vent se,guérr
Il1 n'y a 'ais eu un remöde qui réussisse ausi

bien dans h. cas désespérée de consomption que
celui-ci ; il nettoie et consolide le systlâme et pa-
rait guérir les ulcères sur les poumons et les pia-
tients retrouvent graduellement leur force et leur
santé.

SINGJULIER CAS DE CONSOMPTION.
Il se passe rarement un jour sans qu'on appren-

ne qu'un grand nombre de consomptifs ont été
guérir par l'usage de la Salsepareille dut Dr- Town-
sen. NoUs avons recu dernièrement de qui suit:

Docteur Townsaend-Cher monsieur: J'ai été
affligé pendant les deux derniéres années d'une
débilité générale et d'une consomption nerveuse
au dernier léigré et je n'espérais pas regagner mes
forces et ma santé. Aprés avoir été soigné régu-
liérement par les nombres les plus disnîiguîésu u
bureau de santé de New-York et ailleurs, et avoir
dépensé presque toutes mes épargues ;! chercher
la guérison, et ayant entendu parlerdans quelques
journaux de votre Salsepareille, je résolus d'en
faire 'essai. A prés en avoir employé six bouteil-
les je trouvai qu'il m'avait consdérablement uouu-
lagé et j'allaivous voir à votre bureau ; d'après
votre conseli je continuai et vous en remereie sin-
cèrement. Je continue à prendre la Salsepareille
et depuis quatre moisj'iipu vaquer à mes aihires,
etj'espCre parla bénédiction dle Dieu et lPusage
de votre Salseparehlle continuer en bonne santé.
Ce reméde à dépassé les espérances de tous ceux'
qui connaissaient ma maladie.

CIIARLFSQUIMUY
Signé et asermenté devant moi à Orange le

2août 1647
CYRUS BALDWIN.

Juge de paix.

CRACHIEMENT DE SANG.
Lisez ce qui suit edites que la Consmption est

incurable si vous le pouvez:--
New-York, 23 avril 1847.

Dr Townsend .- Je crois vraiment que votre
Salsapareille m'a sauvé la vie, par l'intercession de
la providence. J'avaiseu depuis plusieurs années
un rhume très grave qui empirait de plus en plus,
A la t je crachais et je transpirais la nuit. je
m'affaiblissais, je maugrissais enin je croyais mou-
rir bientôt. .e n'ai employé avoire Salsepareille
que bien peu le temps et j'ai déjà éprouvé un
mieux sensible et surprenant. Je puis mainte-
nant marcher et faire le tour dela vile. Le crs-
cheupent de sang acessé et la toux m'a qitté.
Vous pouvez imaginer combien je vous sus re-
connoissant de ces résultats. Votre obéissant
serviteurs.

Wm. RUSSETJ,,
65 rue Caerine.

EXTINCTION DE VOIX.

Lecertifientci-annexé raconte ],hisoire simple
mois vraie de grande souffrance et de leur soulige -
ment. 1 'ysestilliers de cas cmllablcs dans
cette ville ta aBrolyn et cependant eamilliers
de re l r e n e s fanus périr de eur st

tmperen pour épargner queques che-
lins.

Brooklyn, 13 septcibre 187.
Dr. Towvnsend:-J'ai le plaisir Ce direqus pour

'paantage de ceux que cela pemit concerner qu
ras ille âgée de Ceux ana et demie était afiligéQ
de faiblesse et de la perte de la vix. Notre moé-
îecine ordinairela considérait comme incurable:

,mais heureusement qu'un ami mse recommanda
dessayer voUte Sltsepareille, avant d'en avoir pris
une bouteille, elle recouvra us voix, recommenîçaj

marcher cule au grand étonnement de tous ceux
qula connaissaient. Elle est parfaitement rêta-
lie rten meilleure santé que durant les 18 der
aiesnoie.

JOSEPH TAYLOR.
128 rue Yoik Diceyn.

DEUX ENFANTS GUERIS.
Nous n'avons pas entendu Parler d'une famille

qui ait fait usage de la Salsepareille dui Dr. Town-
sentd et dont les enfants soient morts, tandis que
durant *Lé ti dernier mÉme ceux qui iiaieîit pas
inadte, mouraient. Le Certificat luimit fit fi
de ses grandes vertu curatives.

Dr. Townsend:-Cher monsieur, deux de mes
enfants ontélé guéris de la dyssenterie etde la ma-
ladie de 'été par l'usage de v tri, Salselsareitte.
L'un était àkiéde 15 umois etJ'autrede 3anse. ls
étaeitfaibt et Indoctcurs ci edésespéraient
Qreîid le intdecii ins apiprit qu0e;nous attionis
perdre nos enfantsje résolus d'sa -er votre Salse-
pareille si renoiminée mais à laquelej'avais peu de
coifiance ru qu'on annonce tant de mauvaises dro-
gues ; mais nous sommes bien reconniaisatrts en-
vers ceux qui en ont conseilté l'usage car je suis
persuadé Ille eout à ce remde que nous devons
la vie le nos deux enfants. J'écris ceci Pour en-
gager les autres à s'en servir.

Votre etc.
JOHN WILSON, Jr

Avenus Myrtle, Brooklyn, 15 sept. 18-17
ASYL E DES ALIENES.

James Ciniîîes Ecr. t'u des arisans à
l'asile, Bluelnvells Islatnd,est celui dont t est ques-
tio lalettre suivanité:

ItIHIUMA TISME.
Voici une guilson Cuire tà quatre mulle etaut

delaq ue la Salsepareille de Tosvnbeid a opérées .
Elle guérit les ces de maladies chroniques les
plus ei riéens

Blackn e"s Island, 14 Sott..1847. i
Dr Towncnd -- Chermonsieur, J'ai souffert

terrblementipéidant ncuf ails .de Rliunatisme;
je ne pus ni anger iii dormir ni travailler pendant
un iemap considérable, j'éprouvais les plus affren-
ses sot ra ncs etimes menbres ddaient enflés, j'ai
employé quatre bouteilles, de votre Salsepareile et
et elles m'ont fait pour plus de mille piastresde
bien. Je suis beaucoup mieux. Et mnme je suis
entièrementt gunri. Vouis pouvez laire usage de
la présente dans lintérêt des afiligés.

Votre etc.
JAMES CU3DI3NGS.

AUX DAMES.
LA SALSEPAREILLE DU DOCTEUR

TOWNCSEND est en grande faveur parmi les
dames. Elle les soulage ce cruelles soufrances.
leur dorme un 'eau teint et leur rend l'esprit gai
et dépit. Madamse Parker nous a transmis la let-
tre suivante:-

Soutil Brooklyn, 17 Août 18 17.
Dr. Towrnsend :-Cher monsieur; mta femme

a rouffert d'une manière si crelle dela Dyspepsie
etd'un dérangement général de système que nous
Pensions qs'elle nllait mourir. Les médecins ne
pouvaient combattre la na!adie et elle serait morte
sans aucun doute sije ie lui avais fait prendre de
votre Salseprreille. Elle lui s certainement sauvée
la vie. Elle est Presque guérieut retrouve rapt-
diment les forces et la santé. Elle en continue
l'usage.

Votre etc.
ELIZA ABRAHUAM.

INCAPABLE DE MARCHER
On ne peut mettre en doute que la Salsepareille

dui Dr. Tuownseiind soit le meilleur remède pour les
Maladies( des femmes. Des milliers le Personnes
faibles et débiles ontété ramenés à la santé et gté-
ries de ces maladies auxquelles les dames sont
eujettes.

New-York, 23 Septembre 1847.
D. Towsnuen :-Cher monsieur: ma femme

était malade depuis lui ait des diverses Maladies
auxquelles les femmes sont exposées; elle était si
faible et si souffrante qu'à la lin elle ne pouvait
plus marcher ; elle était débile cammae ui enfatlorsqu'elle coimuença ài faire usage le votre Salse-
pareîles et immédiatement ses forces revinrent ses
douleurs l'abandonirent et aprs en avoir pris
quelques bouteilles elle guérit coiplètemeiit.
homme cette guérison e-st singulière j'ai ensé
bien faire ii la publiant. Elle a fait usage le cau-
coup d'autres remèdes qui ne lui avaient procuré
aucun soulagement,

Votre etc
JOUN1 7d ULLE,

87 Norfoîl: Str.
DISPYPSI.

Nul fuide ni remède découvertjîsqu'ici ie res-
semblent atînt aux cilet lu gsinique et .lasali.
ve pour déconîposer les aliments, et réconforter
les organis îigestifsque cette iréparation de SaIne-
pareille. Eletî guérit positivement tous les cas de
Dyspepsiemtinme graves ou chroniques.

Départemnt îles Banques Albaiy 10 mai 1515.
D.i Towrsr.xo :-Cler nîsieuîr :--J'i été

atfligé pendant phtsieurs années de! dyspepsie sous
ses formes les plus tristes. accompagnée d'aigreurs
d'estomtac le la perte d l'appétit, d'abatemiicient et
d'une grande aversion contre toti espèce dIe tîlur-
rituire,et Pendant des secmaines entiéres je n, pur
vis eingarder qu'une petite partie danltt Pletomnuc
J'esssyai des remades ordinaires mais sans efet.
On m'engagea il y a environ deux mois à essayer
de otre Extrait de Salsepareille et,je dois le dire,
avec peu de confiance ; mais aprés en avoir emplo-
yé prés le deux boitîeilles l'appétit me revint et
mon abattemecut cessa. Ji recommande viveinen
l'usage d ce remde à ceux qui oni ailligé comme
je 'ai été.

Votreetc.

W. W, VAV ZANDT.
Se vend à Québec hez

S em a d OeLa-eS,
Salle Msédieale, de la Iltte-l'ille.

R [TIRM lu SORT
DE PROPRIETE S FONCIERE S

SITUEES DANS LA CITU ET LES ENVIROUS DE 1J 0, COM'RENANT
TREIZE LOTS, dont la valeur ést comme suit:

Str.EUR DE CiAQUE.eLO. REVLNU ANNUEL.

No. 1.-£2,500 £150
.- 2,00 12

3- 750 60"
4 _00 1

5.- 500 0,
6.- 100

7. 100 6
8.- 125 8

-200 10.
10- 75 9
0 .- 50 6

12.- .150 7
13. 125 9

Total.-£6,75 ,£442

,Ce montant est divisé en 1 75 parts dc £5 chaque.
Ceux( lui desîreraientacquemîi des tetî.,rs dans ce Tlrr;e au.sort, siiîeront le pri-

gramme, mentionnant le lieu de leir ré'idence et le nombie de parts qu'ils prennent.
Lestirages seront faits au moyen de lillets, d(int treize seront bons, les autres nuils
Sur chacun des bons billets sera marqué titi des numéros des dits treize lots; et le

porteur aura droit à la propviére dont lu naiii'éro sera sur:,oin inlle.
Le tirage aira heu aussitôt que toutes les parts seront prisea, et il sera, donné avis

dans les papiers publics, du temps et du lieu du tirage.
Sur tel avis, chacun devra déposer dans une des Bauques, indiquées dans tel avis,

soit a Québec ou à Montréal, le prix des actions qu'il aura prises, et il recevra aux dites
Banques autant de billets, chacun lui dunnant droits à une chance, qu'il aura pris d'ac-
ions.s

Le propriétés seront franches et quittes de touîtelelettes et hypothlèques. .-
Et afin de donner toute sureté à ceux auxquels s lots échierront ; le montant de

tous les billets restera déposé dans les Banques où ils auront été originairement placés
pour être payési ceux qui ont des hypothèques sur ces propriétés, ou déposéoen cour
nu cas quîe les acquéreurs jugeraient à propos de prendre les lettres de ratification, et
dans ce casles acquéreurs seront tenus de poursuivre la dite ratification sns aucun deliii.

La propriétaire s'oblige à signer un contrat de vente des dites propriétés, en faveur
de ceux auxquels elles écherront.

DESCRIPTIONS DES LOTS.

PREMIER LOT.-Un quai situé en la Basse-Ville de Québec, du côté nord de la rue St. Paul, sur
lia tvièro St. Charles ; comprenant 4-1 pieds et 41 pouce de largeur sur 379 pieds a pouces de profoi-
dltir, mesure anglaise, à distruire toutes fois les trois rtes St. André, St. Antoine et St Jéromie, de
trente pieds frantçais île largeur chaque, dont tacqluéreur aura néanmoins la liberté de se servir jusqu'à
ce qu'elue soient ouvertes.

Ce lot est borné ei front vers le sud par la rie St. André, et cin profondeur vers le nord par le cie-
nal de la rivière St.Cbarles, jointait côté EstàFi TraOtois Josehl lparaiit,et dtu côté ouest CLJames Uibb.

Sui ce lot est titi un quai surîtoutesa profondeur, lequel i 2 pieds de largeur.
Jusqu'à cequela rue Sr. André soit ounerte, juscýqiui la rite Si. Thmainus, u jisqu'1' tarue St, Pierre,

ce lot aura droit le se servir du paesage qui existe aîctuellemenst ut côté est ii lot No. leux, de teuf
picels de large et conmuniqiit de la rite St. André à la rie t. Pait, le propriétairé se réserve tots
esprofitsqi.soUrr<it provcir des steeliers quiisoti sur lelquaiju u'au ldécembre proctaini.

SLCOND LOT.-Comprein iiit terrain situé i la Basse-Vile de Quéhec, quartier St. Pierre, au
côte nordi de la tue St.'Paul, d Il pieds 2 pouces le large, sur la rue St. Paul, et î3 pieds l0 pouces
de larg- 1 long léPaligtinent, sud de la rue S. André, susr 127 piedcs ce prfondeur, le tout mttesuire
anglajs ; borné an front par lh rue St. Paul, et eni profondeur par Plignement sud de ila rue St. An-
drù , j ouit à 'est ùFi raanis .l 'art-ntet i FouettIl .liiuesGib.

. Av c une maison en pierre à trots ae stur toute riont (ls dit emplacemenr, avec un comptosir ou
.burrau erriie, le igno .i est de la'die mlIlo, esmitoyen avec James Gibb d et uci Cu côté est
sera toyen avec te dît Fr, Joseph Parau Il y i aussi un hangard en bois· r-ce lot.

'e lot restera sujet a îne seruaenemers Ies propriétaires du t premier, doles laisser se sereinen
toit temips, soit ep votitureoau trentu t il.i pîissage quni existe actuellemenît dît côté est île ce dit lot, de
neuf pieds Ce large, comuniquanitde la rue St. Attré à la rue St. ui, jusqu ce que la Cite ruen
S.'Anidré soit ouverteet remupeo manoroie -à farmer utne comunîîicationî libre et facile, soit eni voiture
ou autrementdudit lot No , soitaveela rue St. ''homas, soitavec larue St. Pierre; les locataires de
ce lot auront Croit de continuer leur occulaiion i jusqu'à ta fi île Pannée coutrate.

TROSIEZlE LOT.-U latin do terre stué eut la Paroi î le Charhuborg, Seigneurie deo Notre
Dane e is Anges, e. le comté Ce Québec, au heu inmé \ illage St. Pierre, à environ six mi les re-i ville, d'n arpent et denn îl e front site tris aenita et q dutre perches le ptrofonde n ; avec ut mo-

iau Ce terre y aoignasintil coté nord, de s: perches îe ure, su ut n urpt ni et quatre perches de pro
fonIdeur, distait la terre dl'Alexis B ledard, ces denx las c htiaus et anés on front vers test par le
cemtin île Bi dit chea St. tPierre, n a rofodeur rs l'ouest n r le lot No i, et par Atexis Itdardl
au t'ôté ntord encore par le dit Alexis Btedard, et ait côlté sud par Luis Bedlad, arec site mîaisonu ntetie
de 6 pieds de longueur, bien finie dans le dernier gaut, cue gr:mge et étable bien faie, avec puits de
pomapu.

De cealot est touefois ô distraire le lot No 4t, tel que el-après tdésigt.
Le dit lut numéro trois se com poserai en tire. d'mun V l lgpin S e terre l' a envirit et deuil e large suv

quimze arpents de profonler, prenant soa rnt u l'est, q ua tprofdesr ti pt N n, et aboatissatUist sa
rfntdetur ver.i l'ouest à Etinit n l nard, joigniant au not u Ak-s eani et Jeain 

t
epin, et ait sud

fLnuis edard, avec le dtle isassere c tust teutps eun oiture ou i autrementftravers te lot o 5.at
lechemin inditeé aui plan, pur conmuniquer entre les deux artie du titi lot Nu 3, qui se rirte
coacpé par oe dît lot Nos.

QUATrREMEg LOT.-Unu lopin dte terre, distrait dli lot el-du-sas trsièmé:emit dtésigné, oui caint
sutd-oetist d'icelou, ayanfineîlsîlede front au cei n et six lerchies île laergeur à s urarfov eutr, sur
ima arpetet unecperchîede profondîeur, borné eut front vers l'est tir le îleemiî dut Iloi, enî lsuondîteur et
.u coté ntorîd au lot No 3, ei-desss désgné, et at sui par Lis j3edar.

Aedc lutne main et boulangerie dtestes con struits, e tont ordre.
CINQIUIESIE LOT.-So compose d'unî loptin île teure situé liiatu e lieu, d'un arpeni et deui de

Igre sur un arpent et emq perches de luroticese. situé oetre le l ot N l 3.;
Sur lequtet estîtun moulin ua scia de 60 pileds de lonigueur avec l iscies, Catis le tmeillesr attire possible

et prét i opérer, ce mo:itl et maaq tout jamuais d'eau cants a u t remn ttsai.
Lecheuindu traversa ce lot de l'est l'ouest, sers cou e ntre la rati étuire de ce lot ele ipro-

priétaire dt tloiNo 3.
Le propriétarrede ce lot nuira de pu le dtroit nu chemi privé qui coniut àrav-e-rIs terre d'Atexi

Bedard,et au lot No 6, tourgan er ai chemtont ie mistntuehtam.
SIXE3E LOT.--Un morcea u îleerresituéau village St. pierre, t anti la l te plaroissede Charles-

bourg, 'un a rpent et demi ene sperleee, distrait de la terce d'Ales Bedard, et borté îar lui Ce toisles côtés ; avec un droit de passage sur la terra tdaiti Alexis lsledard, pur gugner vens lest le cherin
laoiet un tautre passag puour gagner ivers le nuord tu chuetmu dle Stontehamut ; ce dernier chemîinu sers

aussi à etagedu propriéaiere dîu lot numéro cinq; une rivsre intverse ce loi, et il y site exelî ute
place pour nun mouner

SET'IEE LOT.-Une terre située à la côte St. Pierre, enIi ulite puUrise de Charebonrg et
seigneurie d Notre Dun e desces A e; d'u ei-arpen t d e larg sur vgtg retes île profondetur.
bornée p-e vant irs le sud-ouest au chemin le loi, et par-le rière ris uno d-esi aiu terrain CesAlessieurs Ca Séminilaire Ce Qusébec, joiignanit d'un cilé velrs le inrd à F-raunçois lPelint, et Cu côté sud t
i vetve.J-at lapiiste iedard, hîve ue excellee pulace de moulin sur luriv-étc.

rUe TleeE LOT.--Une terre située dans la par oisse de S. Dutstan, à Pendroit nommé Waterlo
Eettlementt ena ta paroisst île Ileauport, eni le comité tdc Qîtuec, étant le tot Ns ise i duqutriéume ranîg,contlenant trois arpenats île fronît sur v-imgt aurpents île profondieutr, lus or iitt iarsîborn en front lisee terres du trisiéeme ran, c-t eus profndeur liai le e m rang, l'un côté par Thomas -ams,
te le autre côté par William HmtMrt avec une place Ce moiin sur la iera. La cliaussée étnt
achetée en bou ordîre'.

NEU'IEME LO -Un emplacetmentituié ait Faubourg St. Jean dtetle vile. su côté su île ta
rite St. Jeant, det 43 pieds 10) polices île frot surI l ite rue, i-t -42 plied< f pouces île larige à sa profon-
Ddmur, sur 130 puiedsa 6pucesde profondeur ; bonurut c-u fruit rvts leniar utllite rue St.,Jean, et en
profoets Iur -vcrs e sui par le emu e l'ordomute ci, joi..at ttu sud-est aI veu'e Mler. et su
nord-est parti t Dtmel Hodge,et partie il F. J. 'aret ; le pignos sud-auest de la msion Ce Hodge

oy' ave ce tIlt lot No tu*
DIXilulE LOT-Un eplacemeut situé su it Faubuerg St. Jean. trriére P' mpleîment du dtI

Damel Ho uge, uni est u c té o de la ditt r ie ni. l, le - :a1ieds 7 pouces de lui;e site i pis
île profondenr, hané enu frot verst eturd at dit Dianfel tlî;e, et par-derriùre vers le sui at terria de
l'ordonce r ; joigat ait côte sud-au est u lot aNot, ci'issus dIési u, et au cîté -st au onième lot
c-apres d gé ; uve tunU ri t îl e tai sTae inu seiture ui utr ueet oi tret-r l'eaplacement île
Dt-l Hodge, spo ur coumn quer in dit lutà a rue Si. Jean, ave ue petite maison on bois dessus
cotustnnite'.

ONZE7ME LOT.-Un emtlacrmt au cté île celui ei-essus derniee t drésigi é de 43 pieds 7
pour. de front, rse 3 pim s l poAuces d' pilnieuir ; bnnu boit iiut tonaur m terpin es représetitsu
Craw, et u prfondetur vers le sud aoui terrumi de ,ordanet- ; jignnt au cté ouest aui lot No 10, ci-
destus dés gné, et ai soté est a t tni é Muii , avc droit dl pussge ie n coun avec te propriétaire
Cu lot No Bu, i iravers l'emplacen-elt du Damel'l Ioge, r iur couniquer u la rite Sm. Jan.

DOUZI ENL E LOT.--Un emplaceme nt sué et lu- it anLourg Si. etn. tuatunué suit de la rit e tiehl-
lieu.nalt tpieds 2 pues utc front son uies 2 plou( saIn eté Ouet,ut 76 ies ut côté est ; borne té nrt
ront vers lu tile miue tiieustia, et en ' rideu Ir v urs l' sut p r T nomsIlié D.j1urin,

Jt;nluat aut ecôté est ài JisehitiS av curd, et au cue duest m u oulinu. r
E ItME LOT.-Un lpi de terre ii uuiti FauiaubourgSt. Jean, ait côté noril -est île l rite

Plessis, detrente u3piedsdle frot suiernthut l diertes de " pum iendir. étanît lmuoitié ait côte sin-uest u
loi No 2, et partie tid lot N t, borné e ni frof nt p'ur i risrte'sJe t r la dite , ofonuir ir Jacq te

c sanchrd rolîrdaentl siir s l 'na ertunit, a .uit tellt ustîrc ale côt tire mt i % itoyan

CInadien as it Lanieit du piropriétaire, No 7, rit e St. Paeu, sosusigé uquets l oln i oer toteu
information u ltérieure. fd. 2 de nir t outi e

Destistes de soutcripilons sont déposées à la Bourse, sux bu'cauIdeidivCrjxtrnatllx et Nhy tous,
les librairies.

Qeà'ussc 14 mare16,19.

Rue Conillard, lluute-Vilto,? -
vis-à-sachIte 1<.IlnJanuin .S

SQuébec, Goctobre, 'eS.

INSTITUT CANA IEN DE.QUEUj
APPEL AUX ARTISANÙ

et
AUX OUVRIERS'

T '1NSTI'rUTdCANADIEN de u~ si
depms quelquesjours euihtit ou é

àes. renierei suances réîulr e3Q
ant'Institut compte déjà pros de 30 ti

sec àons peu pourra leur oftnr i
g rande, Biblisubeque q'tCt iélr,

dCitoens de cette ville.ui doita
P 5 C ojourInau tandu
gtevont rne dépé sur l tbe

dont le ci preal est de faire entre ses meuceang1 deCori taiisaliees lutile$ et dui,uuun
mutuelles, croit e on devoir efanire ou, pla
ASnts et ovina s de Québec, u elil
à partager user ti les syantages de s et

. 'C. s
Salleudelntitut, . Sneréaire.Ahtu

î1 flr'rt18 de y 's

fI ORGJ BI3A OU.1ETP Chi-nEî
niste St. nocht, rue st 'allier,

rue GriZIt.-Qué-bcc, 16jun, iS18

Ce Jouruliaraît deux fuis
uMarudis uit sendredis ; il'et Piucommercial et Littéraire. Il uztiu-8;l'ol uuîîtu,'
nonces. Prix: S- Parannée.

DOn s'abontn eA Québec, chez mean
Nartisna, au vicariatde Québec, ere

Montréal. 15 no 18,18

Nouvelle Etabu
. 'D. FERGUSDi •

Hî)RLOGER ET BIJOUTIER etc

No. 9, Rnuc Lanonta1gne.

QUÉ BE C.
MFOIIEr respectueusement m no e r

umis et le puble en éîéra yui'il riet,
c-oir r lesdernilrsue su
sortlitettsplendidue et vaié -enîru -:
et fraiçaises, à cl-ietr, l éllcue

ul, Montre de Lépine, venica
BJOUTEiE, couku-lrie fin,. pau a.
tieles franuçaîis Ce fatlie, quii aîprrs ~em- ei
troivés trele milleur assoiment qui ait -t
été importé en cete cité et - use-ontt sr2
co-r.r ietit pruflit.

G. D. F. eat eii occaiòn d'acquérir iii
ronunaissace irtLite l n uilart datis les eici:ktuk
éluabhsemethd Québec et c 'îdentl lie,.lIs six deruilt s atimé l spere car sn 'unttt
meeste55' mutériter ilu umrt l uuars i

N. 13. 't ues tI% dlit rsi toerb
uettoyées t répaurés tSavec oitu, et garantia e,,
termes modérés.

Québec 21 Juin 158-1.

Conditlons.

L'.lm'i de la Religion cite lu Palm t s pi
trois fois par semnaine, les LUNDI , Enc
et E le chaqueSemaine, et -e
que Dtoutzc h<jltelius et dlemti p ar rC,
(outre les frais de poste.) payable d'avanîce ou dii
les trois prermiers mois dlu Sihstrr. lr ci
qui mie se cotufoîrmeront las uà retue coiditen-1.
bnnement sera de s, payable il lau fi uc dedaqt
semlîestre

£jAM·r.ucrux.-Les .. du clergé eumu.
tres perstis qui luîuv p ocuronoit ài laienir u.
ire suritms, payatIIs avalcer le reu(<
01 l'auutuéme, Cresuit l- jo'uunal gri;lîîtî l tAd iA

t- Ceux qui veiulent disccntiie r.tloM
< il donner avis titinmais avant la t: lu ceiretas
et le payer ce qu':. doiinit.

On ne reçoit pas de (loucripliots p tr e:ri.
6 mois.

Tutes les letties, corrceonances. re., deunre
être adressées, (franucs de por.) uà S-rsmae]$

n^'u, Piropeéuaire, No. 14, lise Sie. Failue

PR IX DES ANNONCES

Ptur six ligues et au-dessous.t............,
Chaque itnertion m itéqut-e.........

Pour dix liines et auuiîlu-demus.............
chaqu ie rto u sq et.......... 1

l'our ehaque ligne enstilie................... 4
L s aiimîonîces ioni a preuianrées lrdre J'a

écrit seront puldiées jusqu'à avis contruie.

1Liste (ts Aigentsç.

E'Les Messieits suivintls, n:tlsinuf
notre Journal, sont autorisé par nous, à
les argets, et à en donner q uittauce.

Monitré, .\N. E. R. Fabre, écu.

Répentigny,............. A. Dîalnire, liit.
Sherbroke,...,...,. ... J.,. Si. Cyr,

Siuanstendl,................ Mlr. lPabbéCha3tn rgu
'oine Lévy,..........., lat Thibdati, .

Scaeum;onl ......._cils. LTe Cir.
Si. 'lhomavïÊn 'l..Mr. lPabbé R'yrera
Isle(, ....................... L. Unlntn ,éc.A
SIC. .llne la Poralière, Ls.NMoereaut, écr.
Si. Charles,(itie. Boyer.)Dr. ts. Labreque
Jloe-Merle................... Il. lIOY, écuy'r

Jol Ilieath. uer
St. Sion .. Chs. Fr'. CaIon,
Lcauot... . .. ........ Mr,'ablit îerrar
Châu-uîRchr,......,. L. C. LeFrtançol
Lolbinière.................,, J. Filteau, écr
St. Euastce,(Dis Ct. M.) Damnreuultbint.r
St. Jean Jori-Joly,....... L.Z',
talbaue,....... ....... n îr 'abbé Godleît

St. Franfa,(Ruin. du Sud.) lPhilippe
Si Michel................ I. ouot, éI
St. Dénis, (eni bu)...a F. r,
St Roch dres tultcl. .... L. Tre ,a
Rivière dt Loup, (cn b a). . i
Sie. Mei »5, - ...... .... lMr mness

IItA ait........... 1;. U îl-

~~¯~ )AI ~ ~. E, FANIiE


